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L es sites communautaires multiplient les accords de fourniture IA©gale de contenus
Description

Malgrele la plainte delsposelse par Viacom contre YouTube, qui releclame 1 milliard de dollars au site
da€™el+change de videl*0s pour A¥iolation massive et intentionnelle des droits da€™auteur A», Y ouTube
SB€™impose progressivement comme un acteur majeur de la diffusion lelegale de contenus videleo sur
Internet en multipliant les accords de diffusion avec les ayants droit.

L&E™objectif pour Google, qui a rachetels YouTube en octobre 2006, est de devenir la premiel€re chail, ne
de telslelevision du futur oul€ les internautes, plutol,t que da€™el,tre astreints al€ une programmation
lineleaire, viendraient choisir les programmes quaE™ils delesirent visionner. Mais cette stratelsgie delepend
tout al€ la fois de la lelegalitels des elschanges de videl+os sur la plate-forme et de 14€™invention d&€™un
model €le el«conomique viable. En effet, |14€™exploitation publicitaire de contenus protel egel s elstant interdite
en |&€™absence de licence, YouTube se doit de passer des partenariats avec les elsditeurs de contenus, sauf
a€ na€™el tre qUA&E™une plate-forme da€™elechanges pour 1&€™essentiel illelegaux, comme ont pu
|&4E™el, tre les sites de peer to peer de premiei€re geleneleration. Une fois cet obstacle franchi, YouTube
pourra del svelopper des stratel «gies publicitaires plus complexes, notamment en intelegrant de la publicitels aux
videleos disponibles en ligne, et rentabiliser ainsi son activitels, les revenus publicitaires gelenelereles par
Y ouTube el «tant pour |12€™instant quasi-inexistants.

A cet elegard, la succession da€™annonces de partenariat entre Y ouTube et |es el«diteurs de contenus semble
preleparer une elevolution de la physionomie du site da€™elechange de videleos. Cette elsvolution est
da€™autant plus nelecessaire que 70 % des contenus les plus regardelss sur YouTube sont des contenus
protelegeles. Autant dire que Google ne peut pas se permettre de les retirer de son site, sauf al€ voir
[&€™audience sa€™effondrer et, avec elle, les moyens de s&E€™imposer comme le futur leader de la
distribution de videlos sur Internet. Google aurait ainsi conclu plus de 1 000 accords de partenariat avec des
proprielstaires de contenus, dont les plus importants sont les accords conclus avec certaines des plus grandes
chail, nes de telslelevision amelericaines, dont NBC, CBS et Fox, avec la NBA qui propose sur YouTube NBA
Channel, un espace delediele de diffusion des videl+os du championnat de basket amelericain, enfin avec des
maisons de disgques, quaE™il sdE™agisse da&E€™Universal Music, Warner Music ou des maisons de disques
indel spendantes comme Wind-up Records, Hollywood Records (groupe Disney) ou le label de la chanteuse
Hilary Duff. Ces accords prelevoient al€ chague fois un partage des revenus publicitaires ainsi gelenelereles sur
Y ouTube.

Le 2 mars 2007, YouTube et la BBC annoncl Saient e] ~galement un accord de partenariat. Non exclusif, ce
partenariat porte sur la crelsation de trois chail,nes al€ la marque BBC diffuselees depuis YouTube. Deux
chail, nes porteront sur le divertissement, une premiel€re proposant des clips de nouveaux spectacles et du
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contenu promotionnel pour les selsries al € succel €s diffusel »es sur laBBC.

La seconde chail, ne de divertissement reprendra des clips en provenance de BBC World et belenel«ficiera en
partie des revenus publicitaires gelenelereles par leur diffusion sur YouTube. Une derniel€re chail,ne
proposera quant al€ elle des clips da€™actualitels en provenance de BBC World, ce qui permettra lal€
encore de les financer par de la publicitels pour les utilisateurs non relssidents de Grande-Bretagne. En effet,
al€ 1a2€™exception de BBC Worldwide, |a division commerciale de la British Broadcatsing Corporation, la
publicitel est interdite sur les chail, nes de la BBC diffuselses en Grande-Bretagne, lesquelles sont financelses
exclusivement par la redevance.

Pour la BBC, cet accord de partenariat avec YouTube doit lui permettre d&€™augmenter 1&€™audience de
son site en |ui offrant la possibilitel* de toucher un public hors de ses frontiel €res. En effet, les clips diffuselss
sur YouTube, accompagnelss de promotions pour les elemissions de la BBC, comportent un lien vers le site
de la BBC. A cet elegard, YouTube est considelsrele par la BBC comme un outil promotionnel &€* un public
potentiel de 70 millions d&€™internautes — et non comme un moyen de distribution alternatif, les elsmissions
naE™el otant pas diffusel »es dans leur intelegralitel.

Enfin, Google a delsveloppels pour YouTube une technologie permettant de control,ler et de facturer
|&E™accel€s aux videleos mises en ligne par les internautes afin de pouvoir relemunelerer ces derniers.
Y ouTube compte ains attirer sur son site des contenus gelenelerels par les utilisateurs qui soient de qualitele
(musique, images) et lui permettent de s&€™affranchir en partie de sa delspendance al€ |14€™elegard des
producteurs professionnels de contenus.

Y ouTube devra el«galement faire face al€ la stratel«gie des autres acteurs de la videl+o en ligne et des acteurs
meledias qui, inquiets de son helegel*monie sur ce marchele, ont delscidels de lancer des offres concurrentes. En
effet, les groupes proprielstaires de contenus prel«fel€rent conserver leur control, le sur les videl*os diffusel«es
en ligne, au point souvent de se contenter d4€™accords de partenariat trel€s restrictifs avec les plates-
formes da€™elechange de videleos ou les platesformes de distribution comme celle d&€™iTunes
da€E™Apple. Ainsi, aprel€s avoir contraint YouTube al€ retirer de son site la plupart des videleos lui
appartenant, Viacom a vu |1&€™audience de ses propres sites augmenter trel€s nettement. De mel, me, le
groupe Disney a fait le choix de diffuser Iui- mel,me ses propres seleries plutol,t que de passer par un
intermelediaire. 11 a elegalement passele un accord avec Apple, Steve Jobs elstant prelesent au conseil
da€™administration de Disney, qui annoncl8ait, del«but felsvrier, avoir vendu 1,3 million de films en trois
mois sur la plate-forme iTunes Music Store.
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Parmi les concurrents de Y ouTube, DailyMotion, deuxiel €me site d&€™ el schange de videl*0s au monde avec
plus de 3 millions de visiteurs uniques en delscembre 2006, a el sgalement conclu, al€ la suite de Y ouTubéges
partenariats avec plusieurs majors du disque pour diffuser leurs clips videl o, ainsi du partenariat avedVarner
Music, annoncele le 22 janvier 2007, et avec Universal Music, conclu le 6 mars 2007. Le 2Hel«cembre 2006,
DailyMotion et la Socielstel civile des producteurs de phonogramme (SPPF) avaieahnoncels un accord
expel srimental pour un an.

Sur le territoire amelericain, les succel€s de YouTube ont elegalement conduit ses principaux rivaux al€
lancer leur propre plate-forme d&€™el«change de videl+os en s38€™appuyant cette fois-ci sur le control,le de
certains des plus grands catalogues aux Etats-Unis. Ainsi, NBC et News Corp., lequel possel€de MySpace,

le deuxiel€me site communautaire aux Etats-Unis, avec 19 % de parts de marchels contre 41 % pour
Y ouTube en delscembre 2006, vont-ils lancer durant |&€™eltel» 2007 un service de videpremium en ligne.

Il sera accessible depuis les portails concurrents de Google, NBC et News Corp. S&€™elstant da€™ores et
del+jal€ allieles al€ AOL, MSN et Yahoo!, lesquels revendiquent ensemble, en incluant MySpace, quelque 96
% de |&€™audience mensuelle totale sur Internet aux Etats-Unis. On 'y trouvera gratuitement certains films,
comme Borat ou Little Miss Sunshine, des selsries commeles Smpsons, Prison Break ou 24, ainsi que des
clips des catalogues de la Fox (News- Corp.) et de NBC Universal. Pour News Corp. et NBC Universal,
|&E™objectif est de reprendre le control,le sur leurs contenus tout en relecupelerant, par la publicitele sur la
plate-forme et celle intelegrel+e dans les films et programmes diffusels, une partie des recettes publicitaires
qui ont migrele de latelslelevision vers Internet.

De son col, tels, Microsoft a elsgalement lancele, en septembre 2006, sa propre plate-forme da€™el«change de
videleos, baptiselee Soapbox. || s&€™est toutefois relesolu, en mars 2007, al€ stopper le processus de
recrutement de nouveaux membres pour limiter le nombre de videleos elechangelees illelegalement, en
|4E™attente dAE™un systel €me technicque permettant de control, ler la nature des contenus mis en ligne par

les internautes. SoapBox fait elegalement partie des partenaires de News Corp. et NBC Universal pour la
diffusion en ligne de videl *os.

Enfin, YouTube devra affronter une concurrence d&€™un genre nouveau, celle des telslelsvisions du futur en
peer to peer, et notamment Joost, qui, aprel€s des accords avec Warner Music ou Endemol, a annoncele, le
20 felevrier 2007, avoir passele un accord de partenariat avec Viacom, alors mel,me que celui-ci est en
procel €s contre Y ouTube.

Sources::

o A« Lesfondateurs de Skype delsvoilent une plate-forme TV gratuite A», Gavin Haycock, Reuters &€
Olnet., 17 janvier 2007.

e A« Warner signe un accord majeur avec DailyMotion A», Emmanuel Torregano, Le Figaro, 22
janvier 2007.

« A« Pour nourrir sa croissance, Google veut inventer de nouveaux marchelss A», Michel Kitareff Les
Echos, 2 felsvrier 2007.
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o A« Walt Disney avendu 1,3 million de films sur i Tunes en trois mois A», Les Echos, 2 felsvrier 2007.

o A« Viacom sa€™associe avec la plate-forme de tel«lelsvision sur Internet Joost A», AFRh
tv5monde.org, 20 felevrier 2007.

o A« Google peine al€ attirer les fournisseurs de contenus sur YouTube A», Lagtitia Mailhes, Les Echos
, 28 felsvrier 2007.

e A« LaBBC et YouTube signent un accord de mise en ligne de videl «os de la BBC A», communiquel s
de presse BBC, 2 mars 2007.

e A« LaBBC scelle un accord avec Y ouTube pour y proposer des videl+os A», AFFn tv5monde.org, 2
mars 2007.
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mars 2007.

o A« Googlefait del&€™A*il aux elediteurs de contenus A», Sandrine Cassini La Tribune, 13 mars
2007.

o A« Procel€sal€ 1 milliard de dollars contre Y ouTube et Google A», David Barroux, Les Echos, 14
mars 2007.

o A« News Corp et NBC sa€™allient pour creleer lerival du site de videl*o Y ouTube A», |sabelle
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